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Les hommes furent massacrés, et les survi-
vants réduits en esclavage. Malgré son âge, Vel-
launos était parmi eux. Quant aux femmes et aux 
enfants, ils tombèrent aux mains des légionnai-
res en quête de butin. Tous furent parqués dans 
un coin du camp, en attendant le printemps ; ce-
lui-ci finit par revenir. À Lugdunum, le stock fut 
vendu un bon prix sur le marché aux esclaves.

Vellaunos, impressionnant par sa carrure et sa 
musculature sèche, fut immédiatement acheté 
par un lanista, qui l’enrôla. Il fut arraché à sa fa-
mille, et enfermé au sein de l’école lyonnaise.

Il apprit auprès de cet homme la science du 
combat, et fut incorporé à la classe des Mir-
millons. Sa constitution exceptionnelle lui per-
mettait de tenir de longues minutes avec sa lour-
de carapace sur le dos, et il excellait à donner de 
rapides coups de glaives, perçant brutalement 
les défenses de ses adversaires. Vellaunos se 
battait avec rage et fureur: sa famille disparue lui 
manquait atrocement, et il ne voulait rien moins 
qu’acheter sa liberté pour pouvoir les libérer à 
leur tour. Il fit tant et si bien qu’il fut remarqué 
par un lanista italien, venu faire affaire à Lugdu-
num, qui l’acheta sur le champ et le ramena dans 
son école de Pompéi.

C’est là que le destin de Vellaunos changea.

Un Décurion de la Praetoria Prima assista à 
l’un de ses combats, et le choisit comme recrue 
potentielle. Il prit contact avec lui, loua ses servi-
ces comme garde du corps auprès de son lanista, 
et finit par devenir son ami. Il le convainquit de 
rejoindre la section secrète en lui promettant 
qu’il aurait accès aux archives de Rome, et que 
serait mise à sa disposition la formidable capaci-
té d’information de la Centurie dans un seul but : 
retrouver la trace de sa famille.

Puis la libération de Vellaunos fut organisée.

Il avait acquis une certaine renommée, et ra-
cheter sa liberté était hors de question au vu de 
son prix. 

Il fallut donc le faire évader. Une Décurie fut char-
gée de l’opération : ils pénétrèrent de nuit dans l’éco-
le de Pompéi, déposèrent dans la chambre de Vel-
launos le corps d’un homme mort depuis quelques 
jours et enlevé avant son incinération, mirent le feu 
à la paillasse, et s’enfuirent avec la nouvelle recrue. 
Lorsque les Vigiles de la ville parvinrent à éteindre le 
feu, il fut évident pour tous les témoins que l’incen-
die n’avait fait qu’une seule victime : le Mirmillon.

Aujourd’hui, Vellaunos est indéfectiblement fidèle 
à la Praetoria, au sein de laquelle il a trouvé une nou-
velle famille et les moyens de retrouver l’ancienne. 
Il participe à toutes les missions à l’étranger, dans 
l’espoir de découvrir la piste qui le mènera aux siens ; 
déjà, il a appris qu’ils étaient restés en Gaule, ra-
chetés par un marchand. Mais il ignore tout de son 
identité ou de sa localisation. Lorsqu’il saura, alors 
Vellaunos retrouvera la paix.

Aide de jeu gratuite pour le jeu 
Praetoria Prima©Editions Icare 2008

Textes : Sébastien ‘Mercutio’ Abellan
Illustrations : Sébastien ‘Mercutio’ Abellan
Corrections : Jean-Marc ‘Xain-Phax’ Dumartin
Maquette : Jean-François ‘Icare’ Morlaës

réalisé en mars 2008


